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La spectrométrie gamma est une méthode de mesure permettant d’identifier et de quantifier 
les radionucléides émetteurs de photons X ou gamma présents dans un échantillon.  
Utilisée dans le cadre de la surveillance radiologique de l’environnement, en support à des 
études de radioécologie ou en cas d’événement radiologique, cette technique a pour avantage 
d’être rapide, non destructive et multi-élémentaire. Elle nécessite cependant de prendre un 
certain nombre de précautions pour prendre en compte les caractéristiques des échantillons 
mesurés et des radionucléides recherchés [1].  
Cet exposé a pour objectif de présenter les spécificités et les difficultés de la mesure par 
spectrométrie gamma des radioisotopes de l’iode dans les échantillons de l’environnement. 
 
L’iode possède de nombreux isotopes radioactifs émetteurs gamma susceptibles d’être rejetés 
dans l’environnement, que ce soit par les centrales nucléaires et les usines de retraitement du 
combustible lors de leur fonctionnement normal (131I et 129I, respectivement) ou lors d’accidents 
(129I, 131I, 132I, 133I), ou par les installations de médecine nucléaire (123I, 124I, 125I, 131I). Ces 
radioisotopes se retrouvent dans tous les compartiments de l’environnement, c’est pourquoi 
ils sont mesurés dans une très grande variété d’échantillons. 
Certaines matrices sont plus particulièrement suivies en raison de leur capacité à concentrer 
l’iode, comme les algues, les mousses aquatiques ou les mollusques. Les mesures de filtres 
de prélèvement d’aérosols et de cartouches de charbon actif permettent quant à elles de 
surveiller les rejets atmosphériques et de détecter rapidement des anomalies.  
Le caractère volatil de l’iode implique de prendre des précautions lors de la préparation des 
échantillons [2-4]. De plus, l’inhomogénéité de la répartition de l’iode dans les cartouches de 
charbon nécessite d’adapter le protocole de mesure.  
 
Par ailleurs, l’analyse des spectres gamma-X doit prendre en compte les caractéristiques des 
raies d’émission utilisées pour calculer les activités des isotopes de l’iode. En effet, les 
énergies d’émission très basses impliquent des corrections de rendement de détection dues 
au phénomène d’auto-atténuation [5,6], et les raies très proches en énergie nécessitent 
l’adaptation de la bibliothèque d’analyse. De plus, dans certains cas, seules les raies X 
peuvent être utilisées pour déterminer les activités. Ces dernières étant caractéristiques d’un 
atome et non pas d’un radionucléide, elles ne permettent pas une identification sans 
ambiguïté, ce qui engendre donc des risques de fausse identification.  
Enfin, les très courtes périodes de décroissance de la plupart des radioisotopes de l’iode 
impliquent une mesure rapide, notamment en cas de crise, ce qui peut complexifier l’analyse 
et a amené à développer de nouvelles méthodes d’analyse de spectre comme le démélange 
spectral [7-11]. Des problématiques d’équilibre père/fils peuvent également être rencontrées 
lors de la détection d’événements radiologiques lorsque le terme source est complexe [12]. 
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